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La seance est ouverte a 10 h 30. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

La situation au Tadjikistan et le long de la frontiere tadjiko-afghane 

Rapport du Secretaire general sur la situation au Tadjikistan (S/1996/412) 


Le President ( interpretation de I’arabe) : J'informe le 
Conseil que j’ai re£u du representant du Tadjikistan une 
lettre dans laquelle il demande a etre invite a participer au 
debat sur la question inscrite a l’ordre du jour du Conseil. 
Suivant la pratique habituelle, je propose, avec l’assentiment 
du Conseil, d'inviter ce representant a participer au debat, 
sans droit de vote, conformement aux dispositions 
pertinentes de la Charte et a T article 37 du reglement 
interieur provisoire du Conseil. 

En l’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Sur l’invitation du President, M. Alimov (Tadjikistan) 

prend place a la table du Conseil. 

Le President ( interpretation de I’arabe ) : Le Conseil 
de securite va maintenant aborder l’examen de la question 
inscrite a son ordre du jour. Le Conseil se reunit conforme¬ 
ment a F accord auquel il est parvenu lors de ses consulta¬ 
tions prealables. 

Les membres du Conseil sont saisis du rapport du 
Secretaire general sur la situation en Afghanistan, document 
S/1996/412. 

Les membres du Conseil sont egalement saisis du 
document S/1996/430, qui contient le texte d’un projet de 
resolution elabore au cours des consultations prealables du 
Conseil. 

Le premier orateur est le representant du Tadjikistan, 
a qui je donne la parole. 

M. Alimov (Tadjikistan) ( interpretation du russe) : 
Monsieur le President, qu’il me soit tout d'abord permis de 
vous feliciter chaleureusement de votre accession a la 
presidence du Conseil de securite pour ce mois et de vous 
souhaiter plein succes dans vos multiples activites visant a 
assurer l'efficacite des travaux du Conseil. J’aimerais aussi 
exprimer notre reconnaissance au Representant permanent 
de la Republique populaire de Chine, TAmbassadeur Qin 
Huasun, President du Conseil durant le mois de mai, pour 


le travail considerable et positif qu’il a effectue durant son 
mandat. 

Le Gouvernement du Tadjikistan est tres reconnaissant 
a la communaute internationale de T aider a regler le conflit 
intertadjik. J’ai ete charge par le President du Tadjikistan, 
M. Emomali Rakhmonov, d’exprimer sa sincere gratitude au 
Secretaire general, M. Boutros Boutros-Ghali, pour 
l’attention et les enormes efforts qu'il deploie en vue 
d’arriver a la Concorde et a la paix au Tadjikistan. 

Mon gouvernement se felicite que le Conseil de 
securite accorde une constante attention a la question du 
reglement du conflit intertadjik et qu’il prenne des mesures 
concretes pour parvenir rapidement a la reconciliation 
nationale au Tadjikistan. 

Nous apprecions au plus haut point les efforts de 
l’ancien Envoye special du Secretaire general, l’Ambas- 
sadeur Ramiro Piriz-Ballon, qui a grandement contribue a 
un reglement du conflit intertadjik. Nous exprimons Pespoir 
que le nouveau Representant special du Secretaire general 
qui vient d’etre nomme, M. Gerd Merrem, poursuivra ces 
efforts avec succes. 

De par leur role d’observateurs dans les negotiations 
intertadjikes, les Etats et les organisations internationales de 
la region ont apporte une contribution importante et 
precieuse au reglement pacifique du conflit au Tadjikistan. 

Nous prenons note avec satisfaction de F existence de 
liens etroits et utiles entre la Mission d’observation des 
Nations Unies au Tadjikistan (MONUT) et les Lorces 
collectives de maintien de la paix de la Communaute 
d’Etats independants, ainsi qu’avec les forces deployees le 
long de la frontiere du Tadjikistan, qui represente certai- 
nement un facteur important de stabilisation de la situation. 

Le conflit non regie et ses consequences socio-econo- 
miques represented un lourd fardeau pour le peuple tadjik 
qui souffle depuis longtemps. A cet egard, j’estime extre- 
mement important de reaffirmer que mon gouvernement est 
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pleinement attache a un reglement uniquement politique et 
pacifique des problemes existants et qu’il est resolument 
pour la poursuite, sous l’egide des Nations Unies, des 
pourparlers intertadjiks en depit des maigres resultats 
obtenus jusqu’a present, ce dont la delegation du Gouver- 
nement n’est pas responsable. 

Dans ses efforts pour la prompte reprise des activites 
de la Commission mixte pour la mise en oeuvre de 
F Accord de cessez-le-feu temporaire et la cessation des 
hostilites a la frontiere tadjiko-afghane et a Finterieur du 
pays, mon gouvernement, dans une note verbale adressee le 
8 juin 1996 a la MONUT, a reaffirme une fois encore qu’il 
etait pret a assurer la protection des representants de 
Fopposition qui sont membres de cette commission. Nous 
comptons que cette mesure prise par le Gouvernement 
levera les obstacles existants et accelerera la reprise des 
activites de la Commission mixte. 

Mon gouvernement, qui attache la plus grande impor¬ 
tance a la realisation d’un reglement negocie, coopere 
etroitement avec le Representant special du Secretaire 
general et avec la MONUT. II prend en outre d’autres 
mesures pour instaurer la paix civile et la Concorde dans le 
pays. 

L’initiative du President, S. E. M. Emomali 
Rakhmonov, a conduit a la signature a Douchanbe, le 9 
mars 1996, d’un accord de paix sociale au Tadjikistan, sur 
lequel les dirigeants du pays et les chefs de pres de 
40 partis politiques, mouvements sociaux, associations 
nationales et communautes religieuses ont appose leur 
signature. L’accord represente un modele pour la reconci¬ 
liation nationale dans l'optique de l’edification d’une societe 
democratique pluraliste aux normes elevees en matiere de 
droits de l’homme et d’une participation egale de toutes les 
forces politiques et regionales a la vie du pays. 

Ce meme objectif a ete poursuivi par mon gouver¬ 
nement lorsque, durant les pourparlers intertadjiks, il a 
propose de tenir une session extraordinaire du Parlement 
avec la participation des dirigeants du Mouvement du 
renouveau islamique du Tadjikistan et d’autres representants 
de l'Opposition tadjike unie. Nous sommes fermement 
convaincus que cette session aurait pu marquer un tournant 
dans le processus de reconciliation nationale. On peut 
seulement regretter le fait que, malgre l’appel du Secretaire 
general, transmis aux dirigeants de Fopposition par F inter¬ 
mediate de son ancien Envoye special, M. Ismat Kittani, 
les dirigeants de Fopposition ont refuse de prendre part aux 
travaux de la session extraordinaire, violant ainsi le seul 
accord enonce dans la declaration d’Achkhabad. 


Pour atteindre ces objectifs, la branche armee irrecon- 
ciliable de Fopposition — apparemment avec le consen- 
tement des dirigeants de l’Opposition tadjike unie — est 
encline a poursuivre sa politique de pression armee continue 
sur le Gouvernement. Ces forces continuent de recourir 
largement a des tactiques terroristes et d’intimidation, et 
violent systematiquement et de facon flagrante F Accord de 
cessez-le-feu et de cessation temporaire des hostilites a la 
frontiere tadjiko-afghane et a Finterieur du pays. Le 21 mai 
1996, le Conseil de securite a, a juste titre, condamne les 
offensives planifiees et organisees de Fopposition tadjike 
armee, qui ont entraine de nombreuses pertes parmi la 
population civile. 

Nous sommes reconnaissants aux pays donateurs, aux 
institutions specialises des Nations Unies et aux organi¬ 
sations internationales, qui s’efforcent de fournir une 
assistance desinteressee a notre pays. Cependant, malgre 
l’appui humanitaire intensif de la communaute Interna¬ 
tionale, la situation reste critique. En outre, des pluies 
torrentielles, des inondations de printemps et des glisse- 
ments de terrain ont cause des pertes notables a l’economie 
nationale, au secteur agricole en particulier. II y a eu des 
pertes en vies humaines et des degats importants sur le plan 
social. A la suite de quoi la situation humanitaire s’est 
encore deterioree. La population du Tadjikistan continue de 
souffrir de penuries aigues d’aliments et de medicaments. 
Malgre les efforts energiques deployes par mon gouver¬ 
nement pom attenuer les consequences des catastrophes 
naturelles, tout cela a indiscutablement un effet negatif sur 
l’economie du pays, deja perturbee par la guerre civile, et 
sur le bien-etre social de la population. 

Nous exprimons l'espoir que l’appel lance par le 
Conseil de securite le 21 mai 1996 a F effet : 

«de prendre sans tarder les dispositions qui 
s’imposent a l’appui des efforts humanitaires deployes 
par l'Organisation des Nations Unies et les autres 
organisations internationales.» (S/PV.3665, p. 5) 

en faveur du Tadjikistan sera entendu, et que l’appui dont 
la population de mon pays a besoin dans ces temps diffi- 
ciles lui sera fourni. 

Je pense qu’il est necessaire de souligner une fois 
encore que le Gouvernement du Tadjikistan croit que la 
voie conduisant a la paix dans le pays passe par la poursuite 
du dialogue intertadjik et le reglement des divergences 
existantes sur la base de la legalite constitutionnelle et 
uniquement par des moyens politiques. Nous sommes 
convaincus que c’est precisement de cette facon que la 
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stabilite peut etre restauree dans le pays et que notre peuple 
aura la possibility de progresser davantage sur la voie d’un 
accord national, du developpement des institutions sociales 
democratiques et de la mise en oeuvre des reformes 
economiques. 

Sur cette base, le Gouvernement du Tadjikistan se 
feliciterait de la decision du Conseil de securite de proroger 
le mandat de la Mission d’observation des Nations Unies au 
Tadjikistan (MONUT), car le personnel de la MONUT, 
representant la presence des Nations Unies dans la region, 
contribue dans une grande mesure a la stabilite et a la 
poursuite du processus de paix dans son ensemble. 

Le President (interpretation de I’arabe) : Je remercie 
le representant du Tadjikistan des paroles aimables qu’il 
m’a adressees. 

M. Fulci (Italie) (interpretation de Vanglais) : 
Permettez-moi tout d'abord de vous exprimer, a titre 
personnel. Monsieur le President, mes chaleureuses felicita¬ 
tions, a Poccasion de votre accession a la presidence du 
Conseil de securite pour le mois de juin. Etant donne que 
je vous connais depuis le premier jour ou je suis arrive ici, 
je n’ai pas le moindre doute qu’on se souviendra de votre 
presidence. 

J’aimerais egalement saisir cette occasion pour 
exprimer mes sinceres remerciements au Representant 
permanent de la Chine, P Ambassadeur Qin Huasun, pour la 
fagon dont il s’est acquitte de sa tache avec la plus grande 
impartiality durant le mois de mai. 

J’ai Phonneur de prendre la parole au nom de la 
presidence italienne de l’Union europeenne. 

Le Conseil de securite a suivi de pres la situation au 
Tadjikistan au cours des derniers mois et exprime sa vive 
preoccupation face a la deterioration de la situation sur le 
terrain. Les activites militaires menees par P opposition et, 
plus recemment par le Gouvernement, ont montre que le 
cessez-le-feu est pour le moins fragile et fait l'objet de 
violations a grande echelle. 

A notre avis, la declaration presidentielle du 21 mai a 
envoye un message clair aux parties a la suite de Poffensive 
premeditee lancee par Popposition tadjike armee dans la 
region de Tavildara. Le Conseil a note avec preoccupation 
que la spirale de violence a coute la vie a des civils et a des 
membres des Lorces collectives de maintien de la paix de 
la Communaute d’Etats independants (CEI). 


En meme temps, Pimpasse politique ou s’est trouve le 
dialogue intertadjik a la suite des pourparlers d’Achkhabad 
a ete attribuee a la perte de confiance entre les parties. 
Certains des elements de ce tableau inquietant etaient 
Pattitude affichee par Popposition au cours des negotiations 
et sur le terrain; Pabsence de garanties de securite adequates 
ecrites donnees par le Gouvernement aux membres de 
Popposition de la Commission mixte; et les delais de 
Penquete relative au sort de M. Zafar Rakhmonov, enleve 
en fevrier dernier. 

Nous partageons P opinion exprimee par le Secretaire 
general dans son rapport (S/1996/412) du 7 juin 1996 et 
nous souscrivons a ses propositions. Nous voudrions nous 
concentrer sur les trois aspects suivants. 

Ce conflit ne peut etre regie que par le dialogue 
intertadjik. Mais la solution politique necessaire continue de 
nous echapper. Par consequent, les pourparlers intertadjiks 
devraient reprendre sans retard. Malheureusement, les 
membres de Popposition ont choisi de ne pas participer a la 
session extraordinaire du Parlement, organisee a P initiative 
du President Rakhmonov en tant que premiere mesure en 
vue de la participation de toutes les forces politiques du 
Tadjikistan au processus de reconciliation. Comme le 
rapport du Secretaire general l’indique, les dirigeants de 
Popposition ont reaffirme leurs idees quant a la creation 
d’un conseil de reconciliation nationale. Quelle que soit la 
formule qui sera finalement retenue, la reconciliation 
nationale doit, a P evidence, etre P element central du 
dialogue intertadjik. 

Nous nous felicitons de la nomination du nouveau 
Representant special du Secretaire general pom le 
Tadjikistan, M. Gerd Merrem, qui a pris contact avec les 
parties et les dirigeants de la region. Un premier resultat a 
ete obtenu : le Gouvernement et Popposition sont convenus 
de proroger pour une nouvelle periode de trois mois, c’est- 
a-dire jusqu’au 26 aout 1996, la validity de PAccord de 
cessez-le-feu et de cessation temporaire des hostilites a la 
frontiere tadjiko-afghane et a l'interieur du pays conclu a 
Teheran. Cependant, il y a eu des violations graves du 
cessez-le-feu et, selon les dernieres nouvelles, les combats 
continuent. 

Les parties doivent respecter les obligations auxquelles 
elles ont souscrit. La communaute internationale ne peut 
continuer d’accorder appui et engagement sans un plus 
grand niveau de cooperation des parties elles-memes. 
Celles-ci doivent tirer parti des signes positifs apparus en 
mai lorsqu’elles deciderent de proroger le cessez-le-feu. 
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Nous comptons sur les efforts de mediation du Representant 
special. Des mesures de confiance concretes, telles que la 
liberation inconditionnelle des prisonniers captures par 
F opposition dans la region de Tavildara, devraient etre 
mises en oeuvre. 

Dans ce contexte, nous appuyons la recommandation 
du Secretaire general tendant a proroger le mandat de la 
MONUT pour une nouvelle periode de six mois. Nous 
restons toutefois preoccupes du fait que les retards dans 
Fapplication d’un cessez-le-feu effectif risquent de creer 
une situation ou la participation directe des Nations Unies 
apres cette periode de six mois ne sera plus recommandable. 
Nous ne pouvons tolerer les menaces a la securite du 
personnel de la MONUT, pas plus que nous ne pouvons 
tolerer que des restrictions soient imposees a la liberte de 
mouvement des observateurs militaires pour des raisons qui 
n’ont rien a voir avec leur securite. Aujourd’hui plus que 
jamais, il faut clairement faire comprendre aux parties que 
les efforts considerables deployes par les Nations Unies du 
point de vue tant des ressources financieres que des 
ressources humaines ainsi que de leur participation aux 
negociations ne peuvent plus etre consideres comme acquis. 

De nouveaux retards dans la realisation de resultats 
positifs dans le dialogue intertadjik risquent de porter 
prejudice non seulement a l’elan des negociations que l'ONU 
essaie de maintenir mais egalement a l’appui financier dont 
ont tant besoin la population et le pays touches par cette 
crise. 

Les pays suivants associes a T Union europeenne 
s’alignent sur cette declaration : Bulgarie, Chypre, Repu- 
blique tcheque, Estonie, Hongrie, Lettonie, Lituanie, Malte, 
Pologne, Roumanie, Slovaquie et Slovenie. L’lslande et la 
Norvege souscrivent egalement a cette declaration. 

Le President (interpretation de I’arabe ) : Je remercie 
le representant de 1’Italie des paroles aimables qu’il m’a 
adressees. 

Je crois comprendre que le Conseil est pret a voter sur 
le projet de resolution dont il est saisi. Si je n’entends pas 
d’objection, je vais mettre le projet de resolution aux voix. 

En Tabsence d’objection, il en est ainsi decide. 

Je vais d’abord donner la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration avant le vote. 

M. Kaul (Allemagne) (interpretation de I’anglais) : Je 
voudrais dire tout d'abord que T Allemagne appuie plei- 


nement la declaration faite par le representant de l’ltalie au 
nom de l’Union europeenne et des Etats qui se sont associes 
avec une nouvelle declaration importante de F Union 
europeenne. 

La reunion d'aujourd’hui du Conseil de securite est 
une importante occasion de faire le point sur ce que les 
efforts des parties au conflit, du Conseil, du Secretaire 
general et de ses Representants speciaux, et des autres Etats 
et entites concernes ont permis de realiser. Le resultat est 
que les combats se poursuivent intensivement dans la region 
de Tavildara, que la situation humanitaire est tres grave et 
que les perspectives de progres dans les pourparlers inter- 
tadjiks sont plutot sombres. L'Accord de Teheran du 
17 septembre 1994, qui represente la base d’un reglement 
politique negocie, n’a ete au mieux que partiellement mis en 
oeuvre. 

L’opposition islamiste armee semble sur le point de 
prendre le controle d'une partie importante et strategique du 
Tadjikistan. La region de Leninabad et d’autres regions 
echappent graduellement au controle du Gouvernement. Il 
y a meme certains signes de discorde au sein du Gouver¬ 
nement domine par les Kulyabi. Nous voyons done un reel 
danger d’«afghanisation» du conflit, avec de graves conse¬ 
quences pour la stabilite regionale. 

Les deux parties portent une lourde responsabilite dans 
cette evolution. Nous notons cependant un obstacle majeur 
a un reglement dans le fait que le Gouvernement ne s’est 
pas montre favorable a la participation d’autres groupes 
regionaux et politiques du Tadjikistan. Un compromis 
politique viable ne peut pas seulement consister en un 
partage du pouvoir entre les parties au conflit, mais doit 
avoir pour objectif la mise en place de veritables processus 
democratiques de prise de decisions. Si le Gouvernement 
n’est pas reellement dispose a partager le pouvoir, un 
compromis ne pourra pas etre atteint. 

L’Allemagne appuie le projet de resolution, lequel 
prevoit une prorogation du mandat de la Mission d’obser¬ 
vation des Nations Unies au Tadjikistan (MONUT) pour 
une nouvelle periode de six mois. Nous attachons toutefois 
beaucoup d’importance a l’intention exprimee dans le 
rapport du Secretaire general et dans le projet de resolution 
de revoir serieusement l’avenir de l’engagement de l’Orga- 
nisation des Nations Unies au Tadjikistan apres ces six 
mois, dans le cas ou le processus de paix n’aurait enregistre 
aucuns progres significatifs. 

Dans ce contexte, ce qu'il faut d’abord et avant tout 
est une cessation immediate des hostilites par les deux 
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parties. Si les deux parties continuent de jouer la carte 
militaire et font trainer les choses dans la poursuite des 
pourparlers intertadjiks, il n’en resultera que davantage de 
souffrances pour le peuple du Tadjikistan. Nous appelons 
les parties a rechercher un reglement pacifique et negocie. 
Si cet appel n’est pas entendu et si les obligations aux- 
quelles les parties ont souscrit ne sont pas respectees, le 
Conseil sera tenu en fin de compte d’en tirer les conclusions 
qui s’imposent. 

Si l’on veut que la MONUT accomplisse effectivement 
son mandat, toutes les restrictions sur sa liberte de mouve- 
ment doivent etre levees, notamment par le Gouvernement 
du Tadjikistan. Les assurances verbales a cet effet ne 
suffisent pas. En outre, il est imperatif que la Commission 
mixte, creee pour controler les violations du cessez-le-feu, 
reprenne son travail, suspendu apres le retrait de 1’oppo¬ 
sition, intervenu a la suite de 1'enlevement, le 24 fevrier 
1996, du membre de T opposition qui assurait la copre- 
sidence de la Commission. Il est regrettable qu’aucune 
information ne soit parvenue du Gouvernement du 
Tadjikistan sur les resultats de son enquete sur cet incident. 
D’autre part, nous avons note que le Gouvernement a, a 
F evidence, donne par ecrit les garanties de securite deman- 
dees par Topposition, et nous encourageons Topposition a 
les accepter de bonne foi. 

Les parties au conflit, tant le Gouvernement du 
Tadjikistan que Topposition, doivent maintenant comprendre 
le message de severe mise en garde qui leur est adresse 
aujourd’hui dans le projet de resolution. Le Conseil accorde 
aux parties une autre chance de six mois — probablement 
la derniere — pour qu’elles demontrent reellement leur 
volonte d’arriver a un cessez-le-feu effectif et a la 
reconciliation nationale, avec T assistance du nouveau 
Representant special du Secretaire general, de la MONUT 
et des elements de maintien de la paix de la Communaute 
d’Etats independants. 

L’Allemagne est heureuse d’avoir pu apporter une 
contribution volontaire a la MONUT de 1 million de 
deutsche marks pour la doter de moyens de transport 
aeriens. Enfin, je voudrais rendre hommage aux membres 
de la MONUT et les remercier de s’acquitter de leur 
mission dans des circonstances qui sont aujourd'hui tres 
difficiles. 

Le President (interpretation de I’arabe ) : Je donne la 
parole au representant du Royaume-Uni pour une motion 
d’ordre. 


Sir John Weston (Royaume-Uni) (interpretation de 
I’anglais) : Je suis desole d'interrompre le deroulement 
normal du debat mais je dois faire une observation a propos 
de ce que le representant de TAllemagne vient de dire. 
Parlant de la declaration de TAmbassadeur Fulci, il a dit 
que ce dernier s’exprimait au nom de T Union europeenne. 
J'ai la declaration de TAmbassadeur Fulci devant moi, et 
nulle part dans sa declaration il ne pretend s’exprimer au 
nom de l’Union europeenne. Il a soigneusement indique 
qu’il parlait au nom de la presidence italienne de l’Union 
europeenne. Si je dis cela, c’est parce que mes propres 
instructions ne m’ont pas permis d’accepter qu’il parle au 
nom de l’Union europeenne pour des raisons connues de la 
delegation allemande et qui n’ont aucun rapport avec la 
question inscrite a l'ordre du jour de notre seance 
d’ aujourd’hui. 

M. Lavrov (Federation de Russie) (interpretation du 
russe) : La Federation de Russie est extremement preoc- 
cupee par l’absence de progres sur la voie d’un reglement 
politique du conflit au Tadjikistan et, en particulier, par 
T intensification des combats dans la region de Tavildara. 
Les parties tadjikes doivent reaffirmer leur attachement 
declare a un reglement exclusivement politique et pacifique 
du conflit sur la base de concessions mutuelles et de com- 
promis. Nous nous rejouissons de la declaration que vient 
de faire le representant du Tadjikistan, qui contient ces 
assurances. Nous sommes fermement convaincus que settle 
une application totale et rigoureuse par les parties de tous 
les engagements auxquels elles ont souscrit et des reso¬ 
lutions du Conseil de securite peut creer les conditions 
requises pour faire avancer le processus de negotiation. 
Nous condamnons fermement les actes terroristes commis 
contre la population civile et les Forces de maintien de la 
paix de la Communaute d’Etats independants (CEI). Le 
terrorisme doit cesser. 

La Russie est favorable a un dialogue intertadjik 
reellement continu et dynamique. Nous nous rejouissons de 
T accord sur la reprise des pourparlers intertadjiks d’Achk- 
habad. Nous invitons les parties a adopter une attitude 
responsable vis-a-vis de leur participation et a demontrer la 
volonte politique de parvenir a des solutions de compromis 
aux problemes clefs d’un reglement. 

Nous souhaitons plein succes au Representant special 
du Secretaire general dans ses nobles efforts. En tant 
qu’Etat observateur aux pourparlers intertadjiks, la Russie 
lui apportera tout le soutien possible. 
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La delegation russe attache une grande importance a la 
prorogation du mandat de la Mission d’observation des 
Nations Unies au Tadjikistan, dont les activites sont un 
facteur important de retenue et de stabilisation et repre¬ 
sented un soutien indispensable a un dialogue politique 
constructif. Les Forces collectives de maintien de la paix de 
la CEI et les forces russes frontalieres continueront 
d’appuyer les efforts de la Mission dans l'execution de son 
mandat. Les parties tadjikes doivent immediatement elimi- 
ner tous les obstacles et creer les conditions necessaires 
pour que la Mission s’acquitte effectivement de sa tache et 
pour que les activites de la Commission mixte chargee de 
verifier le respect de 1’accord de cessez-le-feu puissent 
reprendre rapidement. Nous prenons note de la reaffir¬ 
mation, par le Gouvernement du Tadjikistan, de son adhe¬ 
sion aux principes de la liberte de mouvement des obser- 
vateurs de l’Organisation des Nations Unies et de l'octroi de 
garanties de securite aux membres de Topposition faisant 
partie de la Commission mixte. 

La delegation de la Russie exprime sa reconnaissance 
a tous les membres du Conseil pom leur appui aux dispo¬ 
sitions fondamentales du projet de resolution que nous 
avons presente et pour leurs importantes propositions et 
ajouts, qui ont augmente substantiellement son poids 
politique. 

Nous esperons que les parties tadjikes assumeront 
toutes leurs responsabilites, et qu’elles prendront note et 
tiendront compte de la position unanime du Conseil de 
securite. 

M. Nkgowe (Botswana) (interpretation de I’anglais) : 
La delegation du Botswana est profondement preoccupee 
par les combats a grande echelle au Tadjikistan. De toute 
evidence, les parties ne sont pas pretes a remplir les condi¬ 
tions enoncees dans les resolutions du Conseil de securite. 
II est regrettable que la situation au Tadjikistan demeure ce 
qu’elle etait il y a six mois, lors du dernier reexamen, par 
le Conseil de securite, du mandat de la Mission d’obser- 
vation des Nations Unies au Tadjikistan (MONUT). En 
d’autres termes, aucun progres veritable n’a ete enregistre 
dans les pourparlers intertadjiks, malgre les intentions 
declarees des parties de resoudre leur differend par le 
dialogue politique. II est vraiment troublant d’apprendre que 
les hostilites ont atteint un nouveau niveau d’intensite 
depuis la fin de la guerre civile en 1992. 

Ma delegation votera pour le projet de resolution dont 
nous sommes saisis. La MONUT fait un bon travail dans 
des conditions difficiles, mais nous ne pensons pas que le 
moment soit venu de retirer la Mission, car il y a toutes les 


chances que cela aggrave la situation au Tadjikistan, et ait 
un effet nefaste sur la paix et la stabilite dans Tensemble de 
la region. Le projet de resolution fait toutefois clairement 
savoir aux parties que la prorogation du mandat de la 
MONUT depend du respect par les parties de TAccord de 
Teheran, d’un cessez-le-feu effectif et de progres dans les 
pourparlers de paix. Les parties doivent comprendre que le 
mandat de la MONUT ne peut etre proroge indefiniment. Sa 
prorogation depend de la cooperation des parties elles- 
memes et de leur engagement dument prouve d'oeuvrer en 
vue du reglement politique de leurs divergences. 

Nous esperons que les parties tiendront dument compte 
du paragraphe 4 du projet de resolution, qui exprime 
l’intention du Conseil de revoir Tengagement futur de 
TOrganisation des Nations Unies au Tadjikistan a la fin du 
renouvellement de son mandat, au cas ou les perspectives 
de paix ne se seraient pas ameliorees. Cela Concorde tout a 
fait avec ce que declare le Secretaire general au para¬ 
graphe 29 de son rapport, a savoir que si les perspectives 
d’un reglement de paix ne se sont pas ameliorees au 
moment de la prochaine periode de reexamen du mandat, le 
Conseil devra envisager d’autres options pour l’avenir de la 
MONUT, y compris la possibility de son retrait. 

Enfin, ma delegation voudrait souhaiter la bienvenue 
au nouveau Representant special du Secretaire general, 
M. Merrem. Nous lui souhaitons plein succes dans son 
nouveau travail. 

M. Park (Republique de Coree) (interpretation de 
l’anglais) : Tout d’abord, ma delegation souhaite remercier 
sincerement le Secretaire general de son rapport detaille et 
objectif sur revolution de la situation au Tadjikistan, qui 
contient egalement une recommandation opportune con- 
cernant la prochaines ligne d’action du Conseil. 

C’est avec beaucoup d’inquietude et de consternation 
que ma delegation a observe la deterioration de la situation 
au Tadjikistan, laquelle, selon le rapport du Secretaire 
general, en est au stade le plus mauvais et le plus explosif 
depuis la fin de la guerre civile de 1992. En particulier, 
T intensification des combats autour de Tavildara depuis le 
debut du mois de mai suscite de graves preoccupations. 
Nous craignons que la chute de Tavildara aux mains de 
l'opposition, le 12 mai, et le lancement d’une contre-offen- 
sive par les forces du Gouvernement, le 2 juin, soient les 
signes annonciateurs de T extension potentielle de la 
violence qui frappe le pays. 

Comme chacun sait, les dimensions militaire et poli¬ 
tique de tout conflit sont etroitement imbriquees. A cet 
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egard, la situation au Tadjikistan ne fait pas exception. 
Selon nous, le retard constate dans la reprise des pourparlers 
intertadjiks est tout aussi perturbant que la situation sur le 
terrain. Le fait meme que le cessez-le-feu n’a pas ete 
correctement observe par les parties tadjikes confirme 
1’importance vitale d'une volonte politique pour Tappli¬ 
cation effective des engagements de nature militaire. 

Dans le meme ordre d’idee, ma delegation est encou- 
ragee de savoir que le Gouvernement du Tadjikistan et 
F opposition tadjike sont tous deux convaincus que le conflit 
dans leur pays ne peut etre regie qu’au moyen d’un dia¬ 
logue politique. Nous sommes par ailleurs soulages 
d’apprendre que les deux parties ont finalement accepte de 
reprendre les pourparlers intertadjiks au debut juillet. 

Nous saisissons cette occasion pour souhaiter la 
bienvenue a M. Gerd Merrem, le nouveau Representant 
special du Secretaire general pour le Tadjikistan, et lui 
exprimer notre appui, alors qu’il travaille d’arrache-pied 
pour rapprocher les positions des deux parties et etablir un 
veritable lien de reconciliation nationale. En plus d'avoir 
facilite l'accord sur la reprise des pourparlers intertadjiks, 
il a egalement joue un role determinant s’agissant d’obtenir 
une prorogation temporaire mais vitale de l’accord de 
cessez-le-feu. 

Bien que le Secretaire general ait demande qu’on laisse 
passer suffisamment de temps pour voir le resultat complet 
des efforts du Representant special, nous sommes heureux 
qu’en relativement peu de temps sa mission ait deja abouti 
a des resultats aussi positifs. Evidemment, l’une des taches 
majeures du Representant special dans la situation actuelle 
est d’aider les parties tadjikes a prendre les mesures 
necessaires pour traduire leurs paroles en actes. Nous 
l'assurons de notre plein appui alors qu’il se bat contre 
d’immenses difficultes. 

Gardant a l'esprit que le fonctionnement adequat des 
cadres institutionnels est egalement crucial pour F amelio¬ 
ration de la situation au Tadjikistan, je voudrais faire 
remarquer ce qui suit. Premierement, la securite et la liberte 
de mouvement du personnel de la Mission d’observation des 
Nations Unies pour le Tadjikistan (MONUT) doivent etre 
assurees. Si les parties tadjikes apprecient vraiment le role 
joue par la MONUT dans la stabilisation de la situation 
dans le pays, c’est le minimum que doivent faire les parties 
directement interessees. 

Deuxiemement, les activites de la Commission mixte, 
qui ne fonctionnait pas pour des raisons de securite, doivent 


reprendre sans retard. Etant donne que la Commission mixte 
est le seul cadre institutionnel cree par F Accord de Teheran 
de 1994 et qu'il se compose des parties directement 
concernees, nous pensons que la prompte reprise de ses 
travaux est d’une grande importance pour la mise en oeuvre 
efficace de l’accord de cessez-le-feu. 

Troisiemement, les contacts reguliers de la MONUT 
avec les forces frontalieres russes et les Forces collectives 
de maintien de la paix de la Communaute d’Etats indepen¬ 
dants, ainsi que la cooperation etroite entre la MONUT et 
la Mission de l’Organisation pom la securite et la coope¬ 
ration en Europe, qui ont ete satisfaisants jusqu’a present, 
devraient se poursuivre et etre encourages davantage. A vrai 
dire, la liaison entre la MONUT et les accords regionaux est 
la preuve patente de l’avantage mutuel d'une telle 
cooperation. 

Enfin, la mise en place d’un poste de liaison supple - 
mentaire a Taloqan devrait etre acceleree pour maintenir le 
contact avec les dirigeants de l’opposition qui y sont sta- 
tionnes. A cet egard, la prompte mise au point des arran¬ 
gements necessaires entre les autorites afghanes et FOppo¬ 
sition tadjike unie est par-dessus tout necessaire. 

Avant de terminer, je voudrais egalement relever la 
recommandation du Secretaire general tendant a ce que le 
Conseil reexamine l'engagement de l'ONU au Tadjikistan 
si les chances de progres ne se sont pas ameliorees a la fin 
de la prochaine periode de six mois. Ma delegation espere 
vivement que cela constituera un ferme message a l'adresse 
des parties interessees, pour qu’ils comprennent que sans un 
prompt retablissement d’un cessez-le-feu efficace, et sans 
veritables progres dans les pourparlers politiques, le Conseil 
devra reagir en consequence. 

Comme le document dont nous sommes saisis semble 
re fie ter de fa£on appropriee tous les elements que j’ai 
mentionnes, ma delegation votera pour le projet de 
resolution. 

M. Martinez Blanco (Honduras) (interpretation de 
Vespagnol) : Permettez-moi tout d’abord de vous exprimer. 
Monsieur, nos sinceres felicitations a l'occasion de votre 
accession a la presidence du Conseil de securite pour ce 
mois. Vos competences remarquables et votre vaste expe¬ 
rience garantissent le succes de nos travaux. Nous vous 
offrons ainsi qu’a la delegation de l'Egypte toute notre 
cooperation. Nous voudrions egalement feliciter l’Ambas- 
sadeur Qin Huasun et la delegation de la Chine de l’ex- 
cellent travail qu’ils ont effectue au mois de mai. 
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Ma delegation est fermement convaincue que la 
solution du conflit ou se debat aujourd’hui le Tadjikistan ne 
pourra etre trouvee que par des moyens pacifiques, par le 
dialogue entre les parties et sur la base de compromis et de 
concessions mutuelles. Malheureusement, les divergences 
qui subsistent encore entre les parties tadjikes font que la 
situation actuelle au Tadjikistan s’est ffanchement deterioree 
et qu’aucun progres n’a ete fait dans les negociations visant 
a parvenir a un reglement politique qui permettrait de 
retablir la paix et la Concorde nationale. 

Les declarations reiterees des parties tadjikes selon 
lesquelles il ne peut y avoir de solution militaire au conflit, 
qu’elles sont en faveur du dialogue politique et qu’elles sont 
pretes a reprendre les negociations, semblent etre en contra¬ 
diction avec la reprise des hostilites dans le pays. Des 
evenements comme ceux qui se sont produits dans la region 
de Tavildara, qui ont fait plusieurs morts et ont aggrave la 
situation humanitaire font douter de la sincerite et de la 
volonte de paix des parties. 

Ma delegation pense que si les parties veulent verita- 
blement poursuivre le processus de negociations, elles 
doivent d'abord se conformer strictement aux dispositions 
de F Accord de Teheran du 17 septembre 1994 sur un 
cessez-le-feu et la cessation d'autres hostilites. Cela etant 
une condition sine qua non a la continuation des pour¬ 
parlers, ma delegation estime que les parties ne devraient 
pas limiter la prorogation de F accord de cessez-le-feu a une 
courte periode de temps, mais plutot le proroger aussi 
longtemps qu’il le faut durant la poursuite des negociations 
entre les parties tadjikes, comme cela a ete propose prece- 
demment par l'Envoye special du Secretaire general et 
accepte uniquement par le Gouvernement du Tadjikistan. 
C’est pourquoi ma delegation, tout en exhortant les parties 
tadjikes a respecter effectivement les obligations emanant de 
TAccord de Teheran et a cesser immediatement les 
hostilites, leur demande de proroger T accord de cessez-le- 
feu pendant toute la duree des pourparlers. 

En ce qui concerne les activites de la Mission d’obser¬ 
vation des Nations Unies au Tadjikistan (MONUT), ma 
delegation deplore que les observateurs militaires continuent 
d’etre harceles, que les parties limitent leur liberte de 
mouvement et que, faute de securite, les activites de la 
Commission mixte aient ete interrompues. Nous esperons 
que les promesses du Gouvernement du Tadjikistan de 
garantir la securite des membres de Topposition faisant 
partie de la Commission mixte et celle du personnel de la 
MONUT et sa liberte de mouvement se concretiseront. 


Ma delegation pense que malgre les obstacles ren¬ 
contres par la MONUT dans l'execution de sa mission, sa 
presence contribue a la stabilisation au Tadjikistan grace a 
ses activites de liaison avec les Forces collectives de 
maintien de la paix de la Communaute d'Etats indepen¬ 
dants, les forces frontalieres russes et la Mission de F Orga¬ 
nisation pour la securite et la cooperation en Europe et 
qu’elle continue a faciliter l’assistance humanitaire. Par 
consequent, nous voterons pour le projet de resolution dont 
le Conseil est saisi et qui vise a proroger le mandat de la 
MONUT pour six mois. 

Gardant a F esprit le paragraphe 4 du projet de reso¬ 
lution, nous exprimons Fespoir que les parties tadjikes 
feront reellement preuve de leur volonte de paix, de demo¬ 
cratic et de reconciliation nationale et qu’elles pourront 
parvenir rapidement a un reglement politique global du 
conflit. 

Le President (interpretation de Varabe ) : Je remercie 
le representant du Honduras des paroles aimables qu’il m’a 
adressees. 

M. Queta (Guinee-Bissau) : Puisque c’est la premiere 
fois que ma delegation prend la parole en seance officielle 
sous votre presidence. Monsieur le President, permettez-moi 
de vous feliciter de votre accession a la tete du Conseil de 
securite. 

Nous sommes convaincus que grace a votre compe¬ 
tence et a votre experience diplomatique nos travaux seront 
couronnes de succes. Nous voudrions aussi rendre hommage 
a votre predecesseur, l’Ambassadeur Qin Huasun, de la 
Chine, pour la maniere efficace dont il a dirige nos travaux 
pendant le mois de mai. 

La situation au Tadjikistan demeure tendue parce que 
les parties au conflit ne respectent pas les obligations 
qu’elles ont assumees dans le cadre de FAccord de cessez- 
le-feu de Teheran. A notre avis, aucun effort ne peut reussir 
si les parties tadjikes ne font pas preuve de bonne foi. La 
solution au probleme de ce pays reside dans la volonte des 
parties de resoudre les divergences en entamant le dialogue 
politique aux fins de la reconciliation nationale. 

Dans ce contexte, notre delegation est encouragee 
d'apprendre que le Gouvernement tadjik et l’Opposition 
tadjike unie ont exprime leur conviction que le conflit dans 
ce pays ne saurait etre regie par des moyens militaires. 
Nous avons aussi pris note du fait que les parties tadjikes 
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sont disposees a reprendre les pourparlers et qu’elles ont 
accepte la prorogation inconditionnelle de 1’Accord de cessez-le- 
feu pour une nouvelle periode de trois mois. Nous deman- 
dons done aux parties de maintenir 1’Accord de cessez-le- 
feu en vigueur pendant toute la duree des pourparlers 
intertadjiks, car nous pensons que cette mesure constituerait 
un element important pour F edification d'un climat propice 
pour le dialogue politique d’ensemble vers la reconciliation 
nationale et la promotion de la democratic dans ce pays. 

Mon gouvernement constate avec une profonde preoc¬ 
cupation F aggravation de la situation au Tadjikistan, dont 
les rapports du Secretaire general font etat. Ma delegation 
estime que e’est aux parties tadjikes elles-memes 
qu’incombe au premier chef la responsabilite de leurs 
divergences. Ce faisant, nous demandons aux parties de 
faire en sorte que la Commission mixte reprenne ses acti¬ 
vities sans tarder et, dans ce sens, nous encourageons le 
Gouvernement tadjik a fournir toutes les garanties de 
securite necessaires aux membres de Fopposition qui siegent 
a la Commission mixte. 

La Guinee-Bissau attache une particuliere importance 
au role de FOrganisation des Nations Unies dans le reta- 
blissement de la paix au Tadjikistan. Pour cela, nous 
regrettons les restrictions imposees par les parties tadjikes 
a la liberte de mouvement de la Mission d’observation des 
Nations Unies au Tadjikistan (MONUT). Nous considerons 
que la cooperation des parties avec la MONUT et avec les 
autres organisations internationales qui operent au 
Tadjikistan constitue une condition fondamentale pour la 
realisation des actions humanitaires dans ce pays. 

Pour terminer, qu’il me soit permis d’exprimer la 
satisfaction de ma delegation pour les efforts inlassables que 
deploie le Secretaire general de FOrganisation des Nations 
Unies, la Communaute d’Etats independants et tous ceux 
qui contribuent a la recherche de la paix au Tadjikistan. 
Nous nous felicitons aussi de la nomination de M. Gerd 
Merrem et nous lui souhaitons beaucoup de succes dans sa 
tache difficile. 

La Guinee-Bissau votera pour le projet de resolution 
dont le Conseil est saisi, en esperant qu’il apportera une 
lueur d’espoir dans Fimpasse ou se trouve le processus de 
reconciliation nationale au Tadjikistan. 

Le President (interpretation de I’arabe) : Je remercie 
le representant de la Guinee-Bissau des aimables paroles 
qu’il m’a adressees. 


M. Wang Xuexian (Chine) ( interpretation du 
chinois ) : La delegation chinoise souhaite la bienvenue au 
representant du Tadjikistan present parmi nous aujourd’hui 
au Conseil de securite. J'ai ecoute attentivement sa decla¬ 
ration, qui constituera a n'en pas douter un element positif 
des debats du Conseil sur le Tadjikistan. 

Les parties tadjikes ont recemment accepte la proro¬ 
gation de FAccord de cessez-le-feu pour une nouvelle 
periode de trois mois afin de creer un climat propice a la 
prompte reprise des negociations politiques. Nous avons 
releve que les deux parties interessees se preparaient en vue 
de la prochaine serie de pourparlers politiques. La dele¬ 
gation chinoise s’en felicite. 

Nous reaffirmons que la souverainete et l’integrite 
territoriale de la Republique du Tadjikistan doivent etre 
respectees. II est fondamental pour le reglement de la 
question tadjike que les parties interessees resolvent leurs 
divergences par le biais de negociations pacifiques et 
parviennent a la reconciliation nationale. En tant que voisin 
du Tadjikistan, nous esperons sincerement qu’il parviendra 
a realiser la paix et la stabilite et a assurer le bien-etre de 
son peuple. 

Nous appuyons les efforts deployes par le Secretaire 
general et ses Representants speciaux pour promouvoir un 
reglement politique d’ensemble de la question tadjike. La 
Mission d’observation des Nations Unies au Tadjikistan 
(MONUT) a joue et continuera de jouer un role positif en 
s’acquittant de son mandat. Nous esperons que les deux 
parties interessees coopereront etroitement avec la MONUT 
en vue d’assurer la securite de son personnel et de per- 
mettre a celui-ci de travailler sans entraves. 

Dans son rapport au Conseil de securite, le Secretaire 
general recommande que dans les circonstances actuelles la 
MONUT soit maintenue. Nous faisons notre cette recom- 
mandation et voterons pour le projet de resolution dont nous 
sommes saisis. 

II est dans la nature humaine d’aimer entendre des 
paroles agreables, et l’Ambassadeur Qin Huasun n’echappe 
pas a la regie. Je ne manquerais done pas de transmettre a 
l'Ambassadeur Qin toutes les paroles aimables qui lui ont 
ete adressees aujourd’hui. 

M. Larrain (Chili) ( interpretation de Vespagnol) : Je 
voudrais tout d’abord souhaiter la bienvenue au representant 
du Tadjikistan present parmi nous. 
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II y a six mois, le Conseil de securite a decide, par sa 
resolution 1030 (1995), de proroger le mandat de la Mission 
d’observation des Nations Unies au Tadjikistan (MONUT) 
et de prier le Secretaire general de lui rendre compte tous 
les trois mois des progres realises vers un reglement 
politique d'ensemble du differend. Nous sommes 
reconnaissants au Secretaire general de ses rapports trimes- 
triels etablis conformement a cette resolution, dont le 
dernier en date (S/1996/412) a ete soigneusement etudie par 
le Conseil et a servi de base au projet de resolution dont 
nous sommes aujourd’hui saisis. 

Ma delegation ne peut cacher son decouragement a 
l’annonce que non seulement aucun progres n’a ete enre- 
gistre pendant la periode consideree mais aussi que la 
situation au Tadjikistan demeure tres tendue et qu’elle s’est 
meme gravement deterioree dans plusieurs regions. En 
meme temps, les hostilites empechent la poursuite des 
negociation politiques, ce qui fait que le processus de 
negociation est virtuellement dans l’impasse. 

Nous tenons aussi a dire notre vive preoccupation 
devant les perpetuelles violations de FAccord de cessez-le- 
feu de Teheran de 1994, violations que nous rejetons 
fermement, de meme que le fait que les conditions exigees 
pour le maintien du mandat de la Mission des Nations 
Unies n’ont pas ete reunies, telles que la realisation de 
progres dans le processus de reconciliation nationale et la 
promotion de la democratic, comme le Conseil Fa reclame 
a maintes reprises. 

Ma delegation a maintes et maintes fois fermement 
condamne le harcelement et les restrictions a la liberte de 
mouvement imposes aux missions de paix des Nations 
Unies. C’est pourquoi nous tenons en Foccurrence a 
exprimer notre profonde inquietude devant ce qui s’est 
passe et a rappeler aux parties que la securite du personnel 
civil et militaire de la Mission des Nations Unies au 
Tadjikistan doit etre rigoureusement garantie. 

De meme, ma delegation est preoccupee par la 
situation humanitaire critique resultant du conflit. C’est la 
raison pour laquelle nous appuyons et louons les activites 
economiques et sociales qui sont menees par les Nations 
Unies sur le terrain et dont les populations les plus touchees 
beneficient directement. Nous tenons par consequent a 
souligner, a l’instar du Secretaire general dans son dernier 
rapport, que la communaute internationale se doit de suivre 
de pres les situations d’urgence qui continuent de se pre¬ 
senter et se manifestent par un chomage, une pauvrete et 
une famine a grande echelle. 


De meme, etant donne que nous sommes preoccupes 
par la situation humanitaire, ma delegation souligne F im¬ 
portance qu’elle attache a l’appel lance, dans le projet de 
resolution, aux parties tadjikes, pour qu’elles cooperent 
pleinement avec le Comite international de la Croix-Rouge 
afin de faciliter l’echange de prisonniers et de detenus entre 
les deux parties. 

Malgre le sombre tableau que presente la situation au 
Tadjikistan, nous estimons que le fait que les parties soient 
convaincues que la seule maniere de regler le conflit tadjik 
est le dialogue politique est positif. Nous lan£ons done un 
appel ferme aux autorites du Gouvernement et de F oppo¬ 
sition pour qu’elles traduisent leur position constructive en 
actes, et nous leur demandons instamment, par consequent, 
de reprendre sans retard les negotiations politiques et de 
s’engager a mettre en oeuvre F accord de cessez-le-feu et a 
le proroger indefiniment. 

Nous croyons que le Conseil devrait recevoir sans 
tarder des signes tangibles de F intention des parties de faire 
progresser le processus de paix. Cette attitude serait con- 
forme a la volonte manifestee a maintes reprises, et ratifiee 
maintenant par le Conseil de securite, de continuer de 
cooperer et d'appuyer le reglement de ce conflit. 

Conformement a ce qui precede, ma delegation votera 
pour le projet de resolution qui proroge pour une nouvelle 
periode de six mois la Mission au Tadjikistan. 

Pour terminer, nous tenons a exprimer notre ferme 
appui et notre reconnaissance au Representant special, 
M. Gerd Merrem, et a tout le personnel militaire et civil de 
la Mission d’observation des Nations Unies au Tadjikistan 
(MONUT). qui s’acquittent de leurs taches dans des condi¬ 
tions extremement difficiles. 

M. Wisnumurti (Indonesie) (interpretation de I’an- 
glais) : Permettez-moi tout d'abord, Monsieur le President, 
de vous exprimer les felicitations de ma delegation a F oc¬ 
casion de votre accession a la presidence du Conseil pour 
le mois de juin. Nous sommes convaincus que grace a vos 
qualites de diplomate et a votre vaste experience, vous 
dirigerez efficacement le Conseil. Ma delegation s’engage 
a cooperer pleinement avec vous et avec votre delegation. 

Nous aimerions egalement exprimer notre reconnais¬ 
sance a l’Ambassadeur Qin Huasun de la Chine pour la 
maniere remarquable dont il a preside les travaux du 
Conseil le mois dernier. 
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Ma delegation voudrait egalement remercier le Secre¬ 
taire general de son rapport detaille sur la situation au 
Tadjikistan, contenu dans le document S/1996/412. La 
poursuite des combats, la degradation des conditions huma- 
nitaires de la population civile et la rupture des pourparlers 
d’Achkhabad, dont parle le Secretaire general, sont reel- 
lement alarmantes. Nous demandons a toutes les parties de 
cesser immediatement les combats, en particulier a 
Tavildara, et de permettre a la population civile de retourner 
dans la paix et la securite dans leurs foyers. C’est pourquoi 
nous nous felicitons des declarations du President 
Rakhmonov et de M. Nuri, indiquant qu’ils acceptent une 
prorogation de l’accord de cessez-le-feu. Les nouvelles 
selon lesquelles les parties sont sur le point d’accepter de 
reprendre les pourparlers intertadjiks debut juillet, sont 
egalement encourageantes. Nous sommes heureux de noter 
que la situation dans le reste du pays demeure generalement 
calme, bien que la situation qui regne a Leninabad soit 
devenue potentiellement explosive a la suite de protestations 
massives et de Tintervention du Gouvernement qui s'en est 
suivie. 

Nous nous felicitons de l'initiative prise par le nouveau 
Representant special du Secretaire general, M. Gerd 
Merrem, lors de sa recente mission dans la region, et nous 
esperons qu’elle portera bientot ses fruits et ramenera les 
parties a la table des negotiations. 

Lors de declarations recentes, le Gouvernement tadjik 
et FOpposition tadjike unie ont reconnu que settle un 
reglement politique du conflit ramenera une paix et une 
stabilite disables au Tadjikistan. Nous regrettons profon- 
dement les restrictions a la liberte de mouvement imposees 
par les parties a la Mission d’observation des Nations Unies 
au Tadjikistan (MONUT). Tout en nous felicitant des 
assurances donnees recemment par le President Rakhmonov 
selon lesquelles les restrictions seront levees, nous sommes 
preoccupes de ce que rien de concret n’ait ete fait jusqu’a 
present dans ce sens. Nous demandons a toutes les parties 
de cooperer avec la MONUT. 

Compte tenu de la situation qui prevaut au Tadjikistan, 
il est evident que le role de la MONUT reste important. 
Nous prenons note du fait que le Gouvernement du 
Tadjikistan a souligne Timportance de la presence continue 
de la MONUT dans le pays. C’est pourquoi ma delegation 
appuie la prorogation du mandat de la MONUT pour une 
nouvelle periode de six mois, comme l’a propose le Secre¬ 
taire general, et elle votera pour le projet de resolution dont 
nous sommes saisis. 


Pour terminer, ma delegation tient a rendre hommage 
a M. Darko Silovic, qui est sur le point de quitter le poste 
de chef de mission de la MONUT, pom le bon travail qu’il 
a fait. Nous tenons egalement a remercier le general de 
brigade Hassan Abaza et le personnel de la MONUT des 
efforts inlassables qu’ils ont deployes dans des conditions 
reellement difficiles et dangereuses. Enfin, nous tenons a 
souhaiter la bienvenue a M. Gerd Merrem, dans son double 
role de nouveau Representant special du Secretaire general 
et de chef de mission de la MONUT. 

Le President (interpretation de I’arabe ) : Je remercie 
le representant de l'lndonesie des paroles aimables qu’il 
m’a adressees. 

Je vais maintenant mettre aux voix le projet de resolu¬ 
tion contenu dans le document S/1996/430. 

II est procede au vote a main levee. 

Votent pour : 

Botswana, Chili, Chine, Egypte, France, Allemagne, 

Guinee-Bissau, Honduras, Indonesie, Italie, Pologne, 

Republique de Coree, Federation de Russie, Royaume- 

Uni de Grande-Bretagne et d’lrlande du Nord, Etats- 

Unis d'Amerique. 

Le President (interpretation de I’arabe) : Le resultat 
du vote est le suivant : 15 voix pour. Le projet de resolution 
est adopte a l’unanimite en tant que resolution 1061 (1996). 

Je vais maintenant donner la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration apres le vote. 

Mme Albright (Etats-Unis d’Amerique) (interpretation 
de l ’anglais) : Les Etats-Unis se felicitent du rapport franc 
et detaille du Secretaire general sur la situation au 
Tadjikistan et appuient la recommandation du Secretaire 
general de proroger le mandat de la Mission d’observation 
des Nations Unies au Tadjikistan (MONUT) pom une 
nouvelle periode de six mois. Ce faisant, nous aimerions 
cependant souligner notre grave preoccupation face a la 
deterioration de la situation militaire au Tadjikistan et a 
F absence continue de progres dans les pourparlers inter¬ 
tadjiks menes avec la mediation des Nations Unies. 

Comme le Secretaire general le note dans son rapport, 
le Gouvernement tadjik et les forces d’opposition sont 
maintenant engages dans les combats les plus graves que le 
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pays ait connu depuis la fin de la guerre civile de 1992. Les 
deux parties continuent d’affirmer leur attachement au 
cessez-le-feu en vigueur mais, en pratique, ils ont renforce 
leurs troupes, mene des offensives et des contre-offensives 
et ne semblent guere disposes a mettre un terme a cette 
spirale dangereuse. Certains rapports indiquent egalement 
que des regions du nord de 1’Afghanistan ont ete bom- 
bardees ou pilonnees ces derniers mois, apparemment dans 
le cadre du conflit tadjik. Nous prions instamment et dans 
les termes les plus energiques, les deux parties de mettre fin 
aux combats maintenant et de respecter strictement les 
dispositions du cessez-le-feu. 

L’absence de progres dans les pourparlers de paix est 
egalement un probleme grave. Les deux dernieres sessions 
de pourparlers semblent guere avoir permis de progresser 
vers un reglement du conflit, malgre les meilleurs efforts de 
FEnvoye special des Nations Unies, M. Piriz-Ballon. Nous 
sommes consternes par Fapparente incapacity des deux 
parties jusqu’a present a se mettre d’accord meme sur des 
mesures de confiance, telles que Fechange de prisonniers. 

Un des elements clefs d’une reconciliation nationale 
serait la reprise des travaux de la Commission mixte 
chargee de la surveillance de Faccord de cessez-le-feu. 
Nous appuyons l’appel lance dans la resolution a F Oppo¬ 
sition tadjike unie d’accepter les garanties de securite ecrites 
proposees recemment par le Gouvernement. En meme 
temps, nous demandons instamment au Gouvernement 
d'intensifier son enquete sur F enlevement, le 24 fevrier, du 
Copresident de la Commission mixte appartenant a 
F opposition, qui manque toujours a l’appel. 

Les deux parties doivent egalement respecter leur 
engagement de lever tous les obstacles a la liberte de 
mouvement des observateurs de la MONUT et de leur 
accorder Faeces sans entrave aux zones oil des violations du 
cessez-le-feu ont pu se produire. Le Secretaire general 
indique que les activites de la MONUT ont ete gravement 
genees par les deux parties. Cela semble remettre en 
question Fattachement des parties a la mission de la 
MONUT. 

Nous saluons le nouveau Representant special, 
M. Merrem, et louons les efforts intensifs qu’il deploie pour 
la reprise de la prochaine serie de pourparlers le plus tot 
possible. Nous regrettons que le Gouvernement n’ait pas ete 
en mesure d’accepter Finvitation de M. Merrem d'entamer 
les pourparlers le 17 juin. Nous croyons comprendre que les 
pourparlers pourraient avoir lieu dans la premiere moitie de 
juillet, et nous exhortons les parties tadjikes a ne pas laisser 
passer cette date. 


Enfin, je voudrais souligner que mon gouvernement 
appuie fermement F adoption de cette resolution appelant a 
un examen de Favenir de la MONUT au Tadjikistan au cas 
oil les perspectives du processus de paix ne s’amelioreraient 
pas durant la periode du mandat. La presence de la 
MONUT au Tadjikistan est une manifestation concrete de 
la volonte de la communaute internationale d’aider les 
parties tadjikes a realiser la paix et la reconciliation natio¬ 
nale. Cependant, la MONUT ne peut etre veritablement 
efficace que si les parties elles-memes renouvellent leur 
engagement a l’egard de ces objectifs. 

M. Matuszewski (Pologne) (interpretation de 
Vanglais) : Monsieur le President, permettez-moi tout 
d’abord de vous feliciter de votre accession a la presidence 
du Conseil pour le mois de juin. Je voudrais vous assurer de 
la pleine cooperation et de tout l’appui de la delegation 
polonaise. Je voudrais egalement rendre hommage a l'Arn- 
bassadeur Qin, de la Chine, pour Fexcellente maniere dont 
il a preside les travaux du Conseil au mois de mai. Nous 
remercions egalement tous les membres de sa delegation. 

La delegation polonaise a vote pour la resolution que 
le Conseil de securite vient d'adopter. Nous sommes 
convaincus que la presence continue au Tadjikistan de la 
Mission d’observation des Nations Unies au Tadjikistan 
(MONUT) contribuera a la stabilisation du pays et aidera 
les parties dans les efforts qu’elles font pour resoudre 
pacifiquement le conflit. 

Notre approche de la prorogation du mandat de la 
MONUT est egalement fondee sur certains signaux encou- 
rageants, bien que faibles et contradictoires, emanant du 
Tadjikistan. Je veux parler de Fengagement renouvele des 
dirigeants des deux parties de parvenir a un reglement 
politique du conflit. Dans ce contexte, nous nous felicitons 
de ce que le Gouvernement et F opposition semblent etre 
prets a reprendre les pourparlers intertadjiks. La decision du 
Gouvernement et de Fopposition de proroger le cessez-le- 
feu a egalement influence notre position sur la resolution, 
bien que les parties doivent encore demontrer leur bonne foi 
a cet egard. 

Cela m’amene a faire quelques autres observations. En 
discutant de la proposition du Secretaire general de proroger 
le mandat de la MONUT, les membres du Conseil de 
securite ont fait un certain nombre d'observations severes 
sur les derniers evenements au Tadjikistan. Certains de ces 
evenements sont particulierement troublants. Les combats a 
grande echelle qui se deroulent actuellement provoquent 
d’immenses souffrances ainsi que des pertes humaines et 
materielles importantes. Selon le Secretaire general, la 
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situation actuelle au Tadjikistan est la pire que Ton ait vue 
depuis la fin de la guerre civile de 1992. 

Les parties au conflit semblent ne pas entendre les 
appels et les demandes du Conseil de securite qui figurent 
dans les deux declarations presidentielles sur le Tadjikistan, 
publiees respectivement en mars et en mai de cette annee. 
Cela est vrai, par exemple, de Tattitude des parties a l’egard 
de la MONUT, laquelle a entraine une restriction de la 
liberte de mouvement du personnel de la MONUT ainsi que 
Fabsence de conditions de securite adequates. Nous 
esperons une amelioration immediate de cette situation. 

Pour terminer, je voudrais rendre hommage au Secre¬ 
taire general pour les efforts qu’il deploie en vue d’aider les 
parties a avancer sur la voie difficile conduisant a la paix et 
a la reconciliation. Je voudrais egalement remercier le 
nouveau Representant special du Secretaire general, 
M. Gerd Menem, pour ce qu’il a deja fait depuis sa recente 
nomination et I’assurer de notre appui dans ses efforts 
futurs. Enfin, et ce n’est pas le moins, je voudrais exprimer 
notre reconnaissance au personnel de la MONUT et a ses 
partenaires des Forces collectives de maintien de la paix de 
la Communaute d’Etats independants. 

Tels sont les commentaires que voulait faire la dele¬ 
gation polonaise en plus de la declaration faite par l’ltalie 
au nom de la presidence de l’Union europeenne, declaration 
a laquelle ma delegation s’est associee. 

Le President (interpretation de I’arabe) : Je remercie 
le representant de la Pologne des paroles aimables qu'il m’a 
adressees. 

Je vais maintenant faire une declaration en ma qualite 
de representant de FEgypte. 

La delegation de l'Egypte voudrait tout d'abord 
exprimer sa reconnaissance au Secretaire general pour son 
rapport en date du 7 juin. Nous remercions egalement l'ex- 
Envoye special du Secretaire general, qui s’est acquitte de 
sa tache de fa£on excellente. 

Ma delegation a appuye la prorogation du mandat de 
la Mission d’observation des Nations Unies au Tadjikistan 
(MONUT) pour les raisons suivantes. 

Premierement, le Gouvernement egyptien est preoc- 
cupe par la serieuse deterioration de la situation au Tadji¬ 
kistan. Mon gouvernement est convaincu de la necessite 
urgente, pour les parties, de respecter sincerement et de 
bonne foi les engagements auxquels elles ont souscrit, et 


notamment de la necessite d’une prompte reprise, sans plus 
de delai, des pourparlers intertadjiks en vue de parvenir a 
un reglement pacifique des que possible. 

Deuxiemement, toutes les hostilites doivent cesser 
immediatement et toutes les parties doivent respecter 
pleinement T Accord de Teheran sur un cessez-le-feu 
temporaire et tous les autres engagements auxquels elles ont 
souscrit, notamment la prorogation du cessez-le-feu durant 
toute la duree des pourparlers intertadjiks. Cela facilitera la 
realisation d’un reglement pacifique ainsi que l'instauration 
d’un climat de confiance mutuelle entre les parties. 

Troisiemement, malgre les restrictions imposees a la 
liberte de mouvement du personnel de la MONUT et les 
menaces a sa securite, la possibility, pour la Mission, de 
continuer d'executer sa tache est essentielle a la creation 
d’un climat propice a la reprise des pourparlers et aux 
efforts visant a trouver un reglement pacifique. Nous 
reaffirmons a cet egard la necessite pour les deux parties 
d’assurer la liberte de mouvement du personnel de la 
Mission et sa securite maximum. 

Ayant appuye la resolution sur la prorogation du 
mandat de la MONUT, ma delegation voudrait reaffirmer 
l'importance qu'elle attache a un examen approfondi et 
global de la situation a la fin du nouveau mandat de la 
Mission, et notamment a une evaluation du serieux avec 
lequel les parties se sont efforcees d'aboutir a un reglement 
pacifique. 

Pour terminer, ma delegation voudrait remercier 
M. Darko Silovic, ancien Chef de mission de la MONUT, 
de ses efforts remarquables qu’il a deployes. Ma delegation 
voudrait egalement saluer M. Gerd Merrem, Representant 
special du Secretaire general, et lui souhaiter plein succes 
possible dans sa tache. 

Je reprends mes fonctions de President du Conseil. 

II n’y a plus d’orateurs. Le Conseil de securite a ainsi 
acheve la phase actuelle de P examen de la question inscrite 
a son ordre du jour. 

La seance est levee a 11 h 50. 
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